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Dreux Vivre sa ville

Echo

MÉDIA n Les collégiens de Louis-Armand en interview avec Cyril Dion dans une série d’entretiens sur l’engagement

Climat : les élèves font face à la réalité

Valérie Beaudoin
Twitter @BeaudoinVb

I l y aurait presque de quoi
poser son stylo, mettre son
sac de classe sur le dos et
partir, vivre en ermite, loin

de la pollution, des grandes vil-
les, loin de la fureur d’un mon-
de qui court à sa propre perte.
Cyril Dion ne s’adonne pas à

un discours policé et n’affiche
pas « un optimisme naïf » face
aux collégiens de Louis-Armand
réunis, lundi matin, dans le ca-
dre d’un travail sur l’engage-
ment pour une série d’émissions
sur la web radio portée par le
collège et Radio Grand Ciel.
Le réalisateur de “Demain” et
“Animal”, initiateur de la con-
vention citoyenne pour le climat
et militant convaincu répond
sans fard aux questions des col-
légiens.
Il évoque « un réchauffement

entre 2020 et 2040 de 1,5° puis
de 2° ensuite. Un réchauffement
que l’on peut comparer à une
poussée de fièvre chez un être

humain qui entraîne un mal-
être et peut aller jusqu’à la mort.
Quand on l’applique à la planè-
te, cela donne des sécheresses
terribles, des feux gigantesques,
des orages très violents… ».

Des gestes simples
Sensibles aussi à la question

animale, les collégiens appren-
nent que « la destruction de
l’habitat des animaux, le bra-
connage, la surpêche, la pollu-
tion aux pesticides et aux plasti-

q u e s r i s q u e n t d ’e n t r a î n e r
la sixième extinction de masse,
c’est-à-dire que 75 % des espè-
ces seraient rayées de la carte ».
Pour autant, Cyril Dion ne fer-

me pas à la porte à l’espoir. Plu-
tô t que de fu i r ou regarder
ailleurs, les collégiens sont invi-
tés à s’engager sur les traces des
pionniers depuis Pierre Rabhi
à Greta Thunberg. À leur ques-
tion « les gestes individuels ser-
vent-ils à quelque chose ? Que
peuvent faire les enfants contre
le réchauffement climatique et
les atteintes à la biodiversité ? »,
Cyril Dion donne des pistes :
« Vous pouvez faire des petits
gestes au quotidien mais surtout
influencer les adultes, dans vos
familles, à l’école : insister pour
faire du vélo ou marcher à pied

plutôt que prendre la voiture,
baisser le chauffage à la maison,
manger moins de viande, de-
mander des repas végétariens à
la cantine ».
Mais, sur tout i l leur par le

d’avenir : « Les gestes indivi-
duels sont 25 % de la solution
contre le réchauffement climati-
que, le reste dépend des déci-
sions des États et des indus-
triels, de la loi. C’est pour cela
qu’il faut absolument que les
jeunes votent beaucoup plus,
pour choisir des représentants
politiques qui prendront des
mesures pour sauver le climat
et la biodiversité ».
Cyril Dion poursuit en les invi-

tant à réfléchir « au métier que
vous choisirez plus tard et qui
peut-être permettra de sauver la

planète ».
Autant de petites graines que

Cyril Dion plante dans les têtes
des adolescents. Ceux du collège
Camus vont les faire grandir
grâce à toute une année consa-
crée à l’environnement. Ils vont
rédiger une charte de l’écologie
pour leur collège, participer à
une marche pour le climat en
juin, rencontrer un chef Papou.
Et se souvenir aussi d’un conseil
de Cyril Dion, « dans une ville,
vous pouvez demander aux élus
de laisser vivre les arbres et d’en
planter de nouveaux ». Un geste
simple qui participe à lutte con-
tre le réchauffement climati-
que. n

èè Émission. À écouter en ligne à partir de
lundi sur le site de Radio Grand Ciel.

La classe média et
d’autres élèves
rencontrent le réalisateur,
militant écologiste. Il leur
dresse un tableau très
lucide et les invite à être
des acteurs.

INTERVIEW. Les élèves face à Cyril Dion : Qu’est ce que les enfants peuvent faire face au réchauffement climatique.

Richard Manceau et
Cyril Dion, le collège
Louis-Armand engagé
pour l’environnement.

maire. Cet argent a été récolté
grâce aux enfants des centres de
loisirs de la ville. Yucel Kisa,
conseiller délégué à la jeunesse,
avait demandé aux enfants de
confectionner gâteaux et objets.

Abnégation
Ces réalisations ont été vendues

au profit du service pédiatrie lors
du lancement des festivités de
Noël. « Dreux est vraiment une
ville solidaire » se félicite le maire.
« Ces objets, réalisés par des pe-
tits Drouais, ont été achetés par
des Drouais pour aider les enfants
hospitalisés à Dreux ».

« Merci beaucoup. Cela nous va
droit au cœur ».
Iarolalao Rason-Rakotohari-

nandrasana, présidente de l’as-
sociation Amicale pour la pédia-
trie de Dreux, médecin chef à
l’hôpital Victor-Jousselin, était
émue hier matin.
Pierre-Frédéric Billet, le maire

de Dreux venu saluer le service
pédiatrie de l’hôpital, n’est pas
arrivé les mains vides. Il a don-
né au service une enveloppe
contenant 1.014 €. « Il s’agit
d’espèces. Il y a beaucoup de
petites coupures », prévient le

La ville a aussi offert au servi-
ce pédiatrie 23 jeux stimulants.
L’amicale Pédiatrie ne sait pas

encore à quoi servira l’argent.
« Nous allons nous concerter,
mais il sera bien utilisé pour
améliorer la vie des petits mala-
des ». Hugo Montamat, direc-
teur de l’hôpital et son adjointe
Christine Picard ont remercié la
Ville. Mais, ils ont surtout souli-
gné « l’abnégation dont fai t
preuve le personnel du service
pédiatrie toujours là pour les
enfants ». n

Pascale Rouchaud
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SOLIDARITÉ n Les enfants des centres de loisirs de la Ville aident les enfants hospitalisés à l’hôpital de Dreux

Plus de mille euros récoltés pour le service pédiatrie

CADEAUX. Les élus ont remis 1.014 € au service pédiatrie de l’hôpital de la
part des Drouais, petits et grands.

ASTÉRIX

AVANT-PREMIÈRE. Cinéma. Il reste moins de 50 places
de disponibles pour la projection d’Astérix et Obélix,
l’empire du milieu, dimanche à 15 heures. Réalisateur
et comédien, Guillaume Canet rencontrera le public.
« Il nous fait une fleur car son teaming sera très serré
ce jour-là, il doit aussi passer au journal de 20 heures
de TF1 et assurer une avant-première à Marseille », ex-
plique Anne-Claire Brunet, co-directrice du Ciné Cen-
tre. Une deuxième avant-première du film, prévue le
dimanche 29 janvier, sera en faveur de l’association
“Coucou Nous Voilou”, qui soutient des projets ludi-
ques en faveur des enfants malades confrontés à de
lourds traitements. Sur le tarif de la place, 1 € sera re-
versé à l’association. (Photo Christophe Brachet) n

voit la place Rotrou
en terrain de foot
Le P’tit Canard entend

régulièrement des commentaires sur la nouvelle
physionomie de la Place Rotrou. Lors de la cérémonie
des vœux du maire, il a appris que de nouveaux
aménagements sont envisagés. Dans l’attente, le P’tit
Canard a découvert que des jeunes occupent
régulièrement la partie centrale engazonnée pour
jouer au football, sous le regard impassible de Jean
Rotrou perché sur son socle. Le P’tit Canard voit là un
bon alliage entre le sport et la culture. Le volatile se
demande si l’organisation de matches serait possible…

LEP’TIT
CANARD


